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TROISIEME PARTIE

Chapitre 8

CORRELATIONS AVEC LA CHAtNE DE BELLEDONNE

Nous avons vu que les schistes cristallins de l'extremite meridionale des Aiguilles-
Rouges se subdivisaient en trois series:

1) Serie de Saint-Gervais
2) Serie des Aiguillettes
3) Serie de Prarion-Pormenaz.

Les deux premieres series, qui sont situees de part et d'autre de la « s£rie de

Prarion-Pormenaz », sont assez semblables pour qu'on puisse les considerer comme
apparentees (voir les diagrammes, de la fig. 15, etablis ä partir des compositions

modales presentees dans la premiere partie de ce travail. Leurs caracteres

communs principaux sont les suivants:

Series schisto-greseuses homogenes, d'origine sedimentaire;
Litage et schistosite bien exprimes;
Zoneographie (zone des micaschistes ä deux micas et des gneiss superieurs corres-

pondants, pour la partie la plus profonde, au « fades amphibolite »);
Histoire complexe mais monocyclique (phase de metamorphisme principal

accompagne de migmatisation diffuse, puis periode de cataclase et de retro-
morphose suivie d'une recristallisation partielle avec neoformation de

differents mineraux).

Ces caracteres sont egalement ceux de la « serie satinee » decrite par P. et

C. Bordet (1953, 1960-1963) dans Belledonne.
La « serie de Saint-Gervais » correspond ä la partie la plus profonde de la

« serie satinee externe » (sa partie superieure, de metamorphisme plus faible, etant
cachee en direction de l'W sous les masses mesozoiques charriees du Mont-Joly),
tandis que la « serie des Aiguillettes » se rattache ä la « serie satinee interne » de

ces auteurs.
Entre les deux series precedentes, au cceur de cette structure, se situe la « serie

de Prarion - Pormenaz », dont les caracteristiques sont fort differentes (voir diagramme,
fig. 15):

Serie heterogene (avec une unite inferieure derivant de roches volcaniques de

composition basaltique ou connexe, une unite superieure apparaissant
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comme une serie d'anciens silts argilo-greseux et une unite moyenne se

presentant comme un terme evolutif intermediaire);
Serie massive; litage et schistosite peu apparents;

Zoneographie mesozone ä epizone, de facies « amphibolite ä schiste vert»;
Histoire semblable aux deux series precedentes.
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Ces caracteres sont trait pour trait ceux de la « serie verte » de P. et C. Bordet
(op. cit.).

Les series de Belledonne se retrouvent done avec la meme disposition dans

l'extremite meridionale des Aiguilles-Rouges:

1) Serie de Saint - Gervais serie satinee externe de P. et C. Bordet;

2) Serie de Prarion-Pormenaz serie verte de P. et C. Bordet;

3) Serie des Aiguillettes -= serie satinee interne de P. et C. Bordet.
On peut faire les remarques suivantes:

1° L'extremite meridionale des Aiguilles-Rouges represente la continuation parfaite
de Belledonne vers le N et se rattache ainsi ä cette chaine. Cependant, en

raison de leur disposition et de leur direction (N-S ä NNW-SSE), ces series tres

externes ne peuvent pas se retrouver plus au NE dans les Aiguilles-Rouges; elles

constituent probablement en avant de ce massif une partie importante du socle

couvert par les « Hautes-Alpes calcaires » (voir schema structural, page suivante);

2° Pour P. et C. Bordet, la « serie verte » se place stratigraphiquement sous la

« serie satinee », car la « serie satinee externe » presente une structure synclinale,
tandis que la « serie verte » affecte une disposition anticlinale ä axe migmatise ou
granitise. En fait, on constate que les granites jalonnent egalement le contact
entre la « serie satinee externe » et la « serie verte », et qu'ils font meme intrusion
au cceur de la « serie satinee interne ».

Si selon P. et C. Bordet les « series verte et satinee » devaient montrer le « style
relativement souple d'une couverture decollee sur un substratum rigide », actuelle-

ment ce style est largement oblitere. Les series, une fois indurees et metamorphosees,
ont ete decoupees en blocs limites par des plans de cisaillement et ont subi un ecrase-

ment intense; la structure isoclinale, qui en est resultee, ne permet plus guere de

connaitre leurs relations stratigraphiques reciproques.
En revanche, l'etude zoneographique de ces terrains cristallophylliens peut

apporter des precisions ä ce sujet.
II faut encore distinguer la zoneographie propre ä chaque serie de la zoneo-

graphie de l'ensemble. La zoneographie «interne », qui a fait 1'objet d'une partie
des chapitres precedents, montre les variations du degre de metamorphisme au sein

de la serie et permet, dans le cas de la « serie Prarion - Pormenaz », par exemple, de

mettre en evidence deux zones anticlinales (dont l'une est granitisee) separees par
une zone synclinale. La zoneographie de l'ensemble consiste plus simplement ä

comparer les caracteres principaux des series, e'est-a-dire leurs fades de

metamorphisme.

On constate alors qu'une partie de la «serie (verte) Prarion-Pormenaz» presente
un metamorphisme de fades « schiste vert», tandis que les « series (satinees) de
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Saint-Gervais et des Aiguillettes » sont plus metamorphiques et par consequent ne

peuvent pas se situer stratigraphiquement au-dessus de la premiere.
Ces considerations, ainsi que certaines observations tendant ä montrer qu'il y

a passage stratigraphique quasi continu entre la « serie verte » et la « serie satinee »,

observations faites par P. et C. Bordet (1953) ä Belledonne (dans la coupe de Bon-
villard ä Bonneval et ailleurs), me conduisent ä penser que la « serie verte » et la

« serie satinee » forment un tout. Ainsi, on aurait affaire ä une formation geosyn-
clinale unique, heterogene, constituee de series s6dimentaires schisto-greseuses

(series satinees) et d'un complexe volcanique de type ophiolitique (serie verte). Cette
formation presente beaucoup d'analogies avec les «schistes lustres» alpins du
domaine pennique, de meme qu'avec les « schistes de Casanna inferieurs » du

Pennique valaisan (qui sont peut-etre de meme age).

Chapitre 9

CORRELATIONS AVEC LE RESTE DE LA CHAlNE
DES AIGUILLES-ROUGES

Les series decrites ici ne comprennent, ä mon avis (et contrairement aux hypotheses

formulees par P. et C. Bordet, 1960-1963), aucun equivalent dans le reste de

la chaine des Aiguilles-Rouges. Plus au N, cette derniere est constituee, en effet, par
deux series differentes (Krummenacher, 1959):

La serie des Aiguilles-Rouges s.str.
I.a serie de Fully.

a) La « serie des Aiguilles-Rouges » — appelee aussi « gneiss lac Cornu » par
Belliere (1958) — derive d'une ancienne serie pelitique de composition variee,
contenant quelques horizons de roches basiques (exemple: « eclogites » du lac Cornu).
Le metamorphisme est mesozonal profond ä catazonal superieur; il a provoque
l'homogeneisation de masses importantes (gneiss granitiques) et s'est accompagne
de l'endomigmatisation de certaines assises.

b) La « serie de Fully » n'apparait qu'ä l'extremite NE de la chaine des Aiguilles
Rouges dans la region de Fully (rive droite du Rhone). Elle comprend des migmatites
fondamentales (granodiorites) formees par ultrametamorphisme et se caracterise par
l'abondance de la cordierite pinitisee ainsi que par une grande richesse en enclaves

plus basiques, ou plus acides que les roches encaissantes (cf. Krummenacher, 1959).
Son origine est encore controversee (Krummenacher et al., 1965); en effet, cette
serie peut soit provenir de la migmatisation partielle de la « serie des Aiguilles-
Rouges », soit representer une portion du socle ancien precambrien, repris et incor-
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pore aux series sus-jacentes par les orogeneses successives. Cette derniere hypothese,

plus probable, repose sur l'observation d'une divergence entre les directions de

certaines structures residuelles de la « serie de Fully » et de celles de la « serie des

Aiguilles-Rouges », bien que les principales relations geometriques entre socle et

couverture aient et6 effacees par le metamorphisme. Elle est confirmee par l'etude

geochronometrique; en effet, les äges absolus obtenus sur les zircons (Pb total) de

la « serie de Fully » sont plus anciens que ceux de toutes les autres formations des

Aiguilles-Rouges et « datent » la serie du Precambrien superieur (Buchs et al., 1962;

Chessex et al., 1964).

L'histoire de ces deux series, des « Aiguilles-Rouges » et de « Fully », apparait
done comme beaueoup plus longue et complexe que celle des series de l'extremite
meridionale decrites precedemment :

1° Ce sont des series petrographiquement differentes, de nature plus variee.

Serie Satinee

Serie Verte - Serie de Fully

Fig. i6.

Schema structural de la chaine des Aiguilles-Rouges.

Granites

Carbonifere superieur

2° Leurs facies de metamorphisme catazonal — localement granulites ä sillimanite,
« eclogites » (pyroxene + grenats) de la « serie des Aiguilles-Rouges » et grano-
diorites ä cordierite-biotite de la « serie de Fully » — les place stratigraphique-
ment sous les series meridionales.

3° Leur histoire est polycyclique. D'apres les travaux de Belli£re (1958), il est

possible de distinguer un premier metamorphisme caracterise par une structure
plissee synschisteuse, obliteree par une deuxieme phase ayant donne naissance

ä une deformation generalisee, postschisteuse, accompagnee du boudinage des

horizons les moins plastiques et de la formation de gneiss ä facies particulier de

« type Chezerys » (mylonites mesozonales).
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4° La «serie des Aiguilles-Rouges » presente une structure autonome, dont les

directions variables sont bien differentes de Celles des series de l'cxtremite meri-
dionale des Aiguilles-Rouges. En effet, la « serie des Aiguilles-Rouges » montre
une disposition generale en eventail (voir schema structural, fig. 16, p. 345); selon

Belliere (1958), eile dessine un anticlinal ä ennoyage vers le NW dans la zone
Aiguillette du Brevent-Pormenaz, zone qui correspond precisement ä Celle du
contact avec les series meridionales superieures.

5° Le contact entre la « serie des Aiguillettes» (serie satinee interne) et la «serie
des Aiguilles-Rouges » est tectonique (contact mecanique brutal de deux series

d'histoire differente).

En resume:

II devient finalement possible dans le cristallin de la chaine des Aiguilles-Rouges
de distinguer de haut en bas, deux, voire trois complexes:

1 — Series meridionales « satinees et verte »

2A — Serie des Aiguilles-Rouges
2B — Serie de Fully (socle precambrien superieur

Chapitre 10

ÄGE ET EVOLUTION DE LA CHAtNE DES AIGUILLES-ROUGES

1° L'äge de la «serie des Aiguilles-Rouges » est sans doute paleozo'ique infe-
rieur k moyen, ainsi que semblent en temoigncr toutcs les uaiatious « Pb total »

faites ä ce jour (Laurent et al., 1967).

2° De la structure autonome et anticlinale de la « serie des Aiguilles-Rouges »,
de ses fades de metamorphisme et de son histoire multiple, on peut en deduire qu'un
cycle orogenique important (orogenese caledonienne) la separe du depot en discordance

des series superieures (meridionales) ä structure isoclinale, metamorphisme
moins profond et histoire unique.

3° Dans la chaine de Belledonne, dans celle des Grandes-Rousses et dans le

massif du Vieux-Chaillol, on connait d'epais niveaux conglomeratiques metamor-
phiques, interstratifies dans la partie inferieure de la « serie satinee »; ils representent
une nouvelle et excellente indication d'une phase orogenique importante ayant
precede le depot de la serie en question (la datation d'un galet — granite gneissique —
a donne un age precambrien superieur de 633 millions d'annees, cf. Chessex et al.,
1964). A ce sujet, Vuagnat (1964) pense que le depot de ces conglomerats pourrait
dater de la fin du paleozo'ique inferieur. Dans ces conditions, ce depot aurait fait suite
ä une phase de plissement caledonienne.



DE L'EXTREMITE MERIDIONALE DU MASSIF DES AIGUILLES-ROUGES 347

4° La compara'son avec les series cristallophylliennes — dans lesquelles on
possede quelques jalons fossiliferes — des Pyrenees, de Bretagne, d'Auvergne ou
des Maures (par exemple les lentilles de schistes ä graptolithes gothlandiens du groupe
des quartzo-phyllades du Fenouillet au sommet de la serie « ectinitique), ainsi que
Ia synthese des observations precedentes me conduisent ä proposer le schema suivant

(voir tableau page suivante):
Les Aiguilles-Rouges se sont edifiees par etapes au cours des temps geologiques.

Au socle precambrien originel se sont adjoint, successivement les noyaux d'anciens
massifs caledoniens, puis certains elements de Ia chaine varisque; enfin, le tout a

ete repris dans l'orogenese alpine.
Des temps precambriens on ne sait rien, si ce n'est qu'un socle plisse, gianitise

et erode — Precambrien sup. (serie de Fully — a nourri la sedimentation des

series paleozo'iques.
Au Paleozoique, l'histoire des Aiguilles-Rouges est caracterisee par un meta-

morphisme regional polycyclique, lie aux deux orogeneses caledonienne et her-

cynienne.
La « serie des Aiguilles-Rouges », deposee en discordance sur le socle ancien

au Paleozoique inferieur, a evolue au cours de l'orogenese caledonienne dans un
niveau profond de l'ecorce terrestre; plissee, granitisee et partiellement incorporee
au socle (infrastructure), eile a constitue un mole anticlinorial important.

Ensuite, le long de la bordure de ce « geanticlinal caledonien » se sont deposees
les series devoniennes geosynclinales (terminees peut-etre par une sedimentation

synorogenique de type «Flysch»: Culm carbonifere inf.), schisto-greseuse (avec

conglomerat de base sporadique), entrecoupees d'episodes volcaniques ou sub-

volcaniques importants de type ophiolitique (series satinees et verte). Lie ä la phase

majeure de l'orogenese hercynienne, d'äge carbonifere inferieur ä moyen, le second

metamorphisme regional paleozoique a metamorphise les series devoniennes dans

un niveau epizonal ä mesozonal et a repris les series plus profondes et plus anciennes

du socle. II a ete suivi de la mise en place syncinematique — plissement et remontee

generale du bäti — d'un chapelet de granites carboniferes. La remontee du socle

et sa stabilisation, au cours d'une succession de phases de contrainte et de detente,
s'est accompagnee d'une tectonique brisante: forte cataclase avec decoupage du bäti
cristallin par un reseau serre de failles (style en « hörst et graben »). L'edification de

la chaine hercynienne accroit des lors considerablement les surfaces exondees; le

regime continental s'installe et durera jusqu'au Mesozoique. Pendant cette longue
periode se deposent des series continentales, d'äge carbonifere superieur (fossiliferes)
et permien, divisees successivement dans le temps par trois phases orogeniques
hercyniennes mineures, d'importance decroissante, bees ä une certaine activite

volcanique ou subvolcanique acide; elles se sont traduites dans le socle par la
cicatrisation filonienne des accidents anciens et la neoformation de nombreux mineraux

(quartz, albite, myrmecite, phengite, calcite, tourmaline, etc.)
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Pour terminer, notons que le schema propose rejoint certains des r6sultats les

plus importants acquis ces dernieres annees. En Suisse, dans le massif de l'Aar,
Hugi (1956) a montre que la zone de la « Schieferhülle » parait appartenir ä un cycle
de granitisation (migmatisation) anterieur aux granites hercyniens; de meme, plus

recemment, Labhart (1965), dans une etude microtectonique fort detaillee, a mis

en evidence une direction tectonique ancienne (N-S), antemigmatitique, caracteris-

tique des roches polymetamorphiques et une direction hercynienne plus recente

(NE-SW), illustree par exemple par l'orientation du « Zentraler Aargranit». En

France, Faure-Muret (1955), dans le massif d'Argentera-Mercantour, et Peter-
longo (1960) dans les monts de Lyonnais — travaillant dans des formations biens

differentes et eloignees l'une de l'autre — ont tous deux abouti aux memes conclusions,

ä savoir la distinction de deux cycles orog6niques caracterises chacun par leur

phase de metamorphisme propre.
Le present travail contribuera, je l'espere, ä confirmer ces manieres de voir
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